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Loués st. J. M. J. 

 

Mon cher Frère 

Le contretemps que Dieu a permis, en vous enlevant momentanément Mr Baudumont, n’aura pas eu j’espère des 

suites nuisibles à votre maison; on vous a envoyé le seul frère disponible, et d’ailleurs l’absence de Baudumont 

ne sera pas longue à ce qu’il paraît. 

Vous aurez ainsique nous tous, et mieux peut être que plusieurs d’entre nous, célébré le mois de Marie et vous 

aurez reçu d’abondantes faveurs, par l’entremise de Marie.  J’ai fait aujourd’hui avec zèle à ce qu’il me semble 

et avec confiance, l’offrande ou le renouvellement de la consécration de nous tous, à notre auguste Mère.  Vous 

en avez je pense, fait autant de votre côté, et j’ai un pressentiment que Marie nous a déjà obtenu beaucoup de 

graces.  Puisse notre humble Institut être utile à l’Eglise, en lui formant beaucoup d’enfants dociles et pleins de 

zèle pour la gloire de Dieu !  Heureux si nous répondons à l’attente de notre divine Patronne et de son fils notre 

Seigneur Jésus-Christ.  Tachons de nous rendre de plus en plus dignes des bontés de Dieu en honorant Marie et 

en aimant ses vertus les plus chères à son coeur. 

Vous verrez par l’incluse ce que je pense de votre Novice.  Engagez-le à se dévouer généreusement selon les 

vues de l’Institut, afinqu’il en devienne un membre robuste et utile. 

Je compte vous aller voir bientôt: s’il ne me survient point d’empêchement, je me trouverai au milieu de vous, 

mes bien chers frères, le 15 de juin.  Ayez soin d’en prévenir Monsieur le Doyen.  Le révérend Père Supérieur se 

rendra également chez vous pour cette époque. 

Recevez ma bénédiction et soyez toujours assuré que c’est du fond de mon coeur que je me dis, cher frère, 

Votre tout dévoué Père spirituel 

Gand 31 du mois de Marie 1836. 

C. G. Van Crombrugghe 

J’aime à me persuader que Marie vous aura délivré de la tentation où vous vous trouvez depuis quelque temps.  

Soyez doux et humble et Marie vous aidera. 

31 May 1836 

 

 

Praised be Jesus, Mary and Joseph  

 

My dear Brother 

The upset which God has allowed in temporarily depriving you of Mr Baudumont
1
 will not, I hope, have 

damaging consequences for your house; you have been sent the only available Brother and, besides, it seems 

that Mr Baudumont’s absence will not be lengthy. 

Like all of us, and perhaps better than some of us, you will have celebrated the month of Mary and will have 

received abundant favours through her intercession. Today I have, in trust and with suitable zeal, made an act, or 

a renewal, of our consecration to our august Mother. You will, I am sure, have done the same yourself, and I 

feel that Mary will have already obtained many graces for us. May our humble Institute be useful to the Church 

by forming many compliant and zealous children for the glory of God! We will be happy if we answer to the 

expectations of our divine Patroness and of her son Our Lord Jesus Christ. Let us try to make ourselves more 

and more worthy of God’s goodness in honouring Mary and in loving those virtues which are closest to her 

heart. 

You will see from the enclosed what I think of your Novice. Encourage him to devote himself generously to the 

needs of the Institute so that he may become a strong and useful member of it. 

I am hoping to come and see you soon: if nothing occurs to prevent me, I will be with you, my dear brothers, on 

the 15 June. Please make a point of telling the Dean. The Reverend Father Superior will also be with you then. 

Receive my blessing and be always assured that it is from the bottom of my heart that I call myself, dear 

Brother, 

Your most devoted spiritual Father, 

Ghent, 31 of the month of Mary 1836. 

C.G. Van Crombrugghe  

I would like to hope that Mary has delivered you from the temptation that has beset you for some time. Be 

gentle and humble and Mary will help you. 

                                                                 
1 Mr Ferdinand Baudumont [76]  



 

 


